
Des lycéens d'Argentan créent un jour-
nal « inspirant pour notre génération »

Ysaline Moisson est la rédactrice en chef d'un journal créé par et pour les jeunes, avec
une dizaine d'élèves, comme elle, du lycée Mézeray d'Argentan (Orne). Son nom, La
Lanterne.

Ysaline Moisson a 17 ans. Cette lycéenne d'Argentan (Orne), aspirante médecin, appli-
quée et touche-à-tout, a créé, pendant son année de Terminale au lycée Mézeray,
avec une dizaine d'amis lycéens, le journal La Lanterne. Le premier numéro est en vente,
l'édition limitée à 100 exemplaires.

Un livre réunit 500 photos de professionnels et amateurs de <span title="région" class="border-type-
region" data-entite-type="region" data-entite-id="aad1c178-157a-4024-b8ee-
519a9dc2d7a7">Normandie</span>

Qui êtes-vous, Ysaline ?

Argentan actu.fr du 16 mai 2021 684 mots

Ysaline Moisson, élève au lycée Mézeray, à Argentan (Orne), entourée de ses amies Claire Laf-
fay--Boissière et Suzanne Maillard, qui ont participé à la création du journal La Lanterne.

https://actu.fr/normandie/argentan_61006/des-lyceens-d-argentan-creent-un-journal-inspirant-pour-notre-generation_41855019.html?utm_source=panorapresse&utm_medium=site
https://actu.fr/normandie/argentan_61006/un-livre-reunit-500-photos-de-professionnels-et-amateurs-de-normandie_41777938.html


Ysaline Moisson : J'ai 17 ans, je suis en Terminale, options maths et SVT. J'aimerais ac-
céder à des études de médecine. Je suis quelqu'un qui fait beaucoup de projets et qui
embarque ses amis dedans. Par exemple, cette année, j'ai commencé à réaliser un
court-métrage et je participe à un concours de nouvelles. Je suis aussi sportive, j'aide à
l'encadrement des petits au basket et je joue du piano.

Comment vous est venue l'idée de créer un journal ?

Ysaline Moisson : C'est une idée ponctuelle  : un matin, je me suis réveillée avec cette
envie. C'était peut-être aussi pour créer quelque chose pour les jeunes qui mette en
avant la culture  ; je trouve que c'est important pour nos avenirs professionnel et
personnel.

C'est donc un journal culturel ?

Ysaline Moisson : Oui, mais qui aborde beaucoup de thèmes en 16 pages : l'actualité,
les voyages, le sport... C'est un journal qui correspond aux valeurs de notre génération,
une proposition que l'on ne trouve pas ailleurs. C'est aussi un journal que j'ai voulu un
peu militant  : on y parle des enjeux qui touchent notre génération, comme l'écologie.
Dans ce premier numéro, on explique la reconnaissance du génocide arménien par le
président des États-Unis Joe Biden, on aborde le problème de la déforestation, on inter-

Le journal La Lanterne, pour les jeunes d'Argentan (Orne) et ailleurs, a été édité en 100
exemplaires.



roge Manon Brunet, championne d'escrime, ou encore Nathan, un lycéen qui fabrique
ses propres couteaux. Ce sont des portraits inspirants pour les gens de notre âge.

Découvrez le compte Instagram de Nathan en cliquant ici.

Paul Tulliez, lycéen à Mezeray à <span title="commune" class="border-type-commune" data-entite-
type="commune" data-entite-id="82d3fc11-4d1c-4227-8cff-c9f42b40773b">Argentan</span>, quali-
�é pour la �nale nationale des Olympiades de chimie

Comment vous y êtes-vous prise pour commencer ?

Ysaline Moisson : J'avais des idées de rubriques et j'ai trouvé des gens intéressés pour
écrire des articles. Chacun a choisi le thème qui l'intéressait et m'a envoyé sa produc-
tion pour que je mette en page avec le logiciel Photoshop. On a essayé de faire une
mise en page sympa pour qu'elle soit attractive. On a aussi voulu que notre journal
fasse la part belle à l'image, à l'illustration, pour que ce ne soit pas trop lourd à lire. Les
dessins, dont celui de la Une, ont été réalisés par Manon Lefebvre et Antoine Le Guede.
Pour le faire imprimer, j'ai fait appel à l'entreprise Paypernews  ; je cherchais un impri-
meur qui ait des engagements écologiques. Elle s'engage par exemple à ne pas utiliser
de solvants chimiques ni de plastique, et c'est imprimé en France.

Pourquoi avoir choisi pour titre La Lanterne ?

Ysaline Moisson : C'est un nom simple, qui représente une lumière qui nous guide ; c'est
aussi une métaphore de la connaissance. C'est peut-être ce dont on a besoin à nos
âges, ce que le journal pourrait nous apporter.

Lycéennes à <span title="commune" class="border-type-commune" data-entite-type="commune"
data-entite-id="82d3fc11-4d1c-4227-8cff-c9f42b40773b">Argentan</span>, elles préparent
Sciences po en même temps que le bac

Comment peut-on se le procurer ?

Ysaline Moisson : Nous le vendons au lycée Mézeray, mais aussi via Internet (voir les
infos pratiques). Si nous réalisons des béné�ces, nous nous engageons à reverser l'ar-
gent à une association qui sera choisie par nos lecteurs, grâce à des sondages sur
notre compte Instagram. L'édition est limitée à 100 exemplaires.

Pour acheter le journal La Lanterne et donner un coup de pouce à l'équipe, la contacter
sur Instagram (@journal_la_lanterne) ou par mail à l'adresse
journallalanterne1@gmail.com. Prix : 2,85 €.

.

https://actu.fr/normandie/argentan_61006/paul-tulliez-lyceen-a-mezeray-gabriel-qualifie-pour-la-finale-nationale-des-olympiades-de-chimie_41010255.html
https://actu.fr/normandie/argentan_61006/lyceennes-a-argentan-elles-preparent-sciences-po-en-meme-temps-que-le-bac_39899453.html



